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Le secret de
l'horloger



La rencontre inattendue

Sophie, une jeune étudiante en art, se promène avec insouciance dans un
vieux quartier pittoresque de la ville. Les rues pavées, bordées de bâtiments
anciens aux façades usées par le temps, suscitent en elle un profond
sentiment de curiosité. Tout en avançant, son regard est attiré par une petite
boutique nichée entre deux immeubles imposants, presque cachée à la vue des
passants pressés. Cette échoppe mystérieuse semble appartenir à une autre
époque.

Intriguée par cette découverte, Sophie s'approche et pousse doucement la
porte qui s'ouvre en émettant un tintement léger, presque comme une
mélodie ancienne. À l'intérieur, l'odeur du bois poli et du métal entretient
l'ambiance intemporelle du lieu. Les murs sont ornés de montres anciennes et
de pendules dont les aiguilles avancent avec un rythme apaisant.

Monsieur Lucien, un horloger âgé mais charismatique, émerge d'une pièce
située à l'arrière de la boutique. D'un regard bienveillant, il l'accueille avec un
sourire chaleureux. — Bonjour mademoiselle. Que puis-je pour vous ? Vous
semblez apprécier les antiquités, dit-il en observant la fascination de Sophie
pour sa collection.

Sophie, un peu intimidée mais émerveillée, répond : — Bonjour monsieur.
Oui, j'adore les objets anciens, ils nous racontent tant d'histoires oubliées...

Monsieur Lucien acquiesce, ses yeux s'illuminant d'une passion partagée. Ils
commencent à discuter de l'histoire des montres anciennes, et Sophie
découvre que chaque pièce de la collection a une histoire unique à raconter.
Elle écoute avec attention, captivée par les récits de l'horloger qui donnent
vie aux objets silencieux autour d'eux.

Alors qu'ils continuent à parler, Monsieur Lucien prend une montre ornée de
gravures complexes et mystérieuses. Il raconte que cette montre particulière
est spéciale. — Elle possède une histoire unique, mais certains de ses secrets
demeurent cachés, confie-t-il avec un clin d'œil énigmatique.

Sophie, fascinée par la montre, ressent une étrange connexion avec cet objet
inattendu. Elle cligne des yeux, se reprenant, et exprime son admiration pour
le travail d'orfèvre qu'il représente. — Elle est magnifique ! s'exclame-t-elle.
Qui a fait ces gravures ?



Monsieur Lucien se contente de sourire, laissant un air de mystère planer.
Avant que Sophie ne quitte la boutique, il lui offre la montre en cadeau. —
Cette montre vous est destinée. Prenez-en soin, mademoiselle, dit-il
solennellement.

Sophie, surprise par cet inattendu présent, remercie l'horloger
chaleureusement, perplexe mais ravie. En quittant la boutique, elle ressasse
dans son esprit la rencontre avec Monsieur Lucien et son étrange cadeau. Elle
ne peut s’empêcher de sentir que cette montre cache bien plus qu'elle ne le
montre.



La montre énigmatique

De retour chez elle, Sophie observe la montre offerte par Monsieur Lucien.
Elle admire les gravures minutieuses qui ornent le boîtier en laiton, se
demandant ce qui fait d'elle cet objet si spécial. La montre émane une aura de
mystère, imprégnée d'une énergie qu'elle n'arrive pas à expliquer. Sans
pouvoir résister, elle passe le bracelet autour de son poignet.

À cet instant, elle ressent une légère chaleur se répandre à travers son bras. Ce
soir-là, lorsqu'elle s'endort, elle est envahie par des rêves d'une intensité
qu'elle n'avait jamais connue auparavant. Ces visions qu'elle perçoit semblent
si réelles, bien qu’elles décrivent des lieux inconnus et étranges. Elle voit des
paysages baignés d'une lumière douce et éthérée, avec des détails d'une
précision exceptionnelle.

Sophie se réveille le matin suivant, l'esprit encore en proie aux impressions
vives de ses rêves. Elle ne parvient pas à se défaire de ces images et, poussée
par une impulsion irrésistible, elle commence à les dessiner. Ses mains se
déplacent sur le papier avec aisance, recréant les décors oniriques qu'elle a
vus durant la nuit.

Cependant, elle ne peut s'empêcher de se questionner : pourquoi ces visions se
produisent-elles depuis qu'elle porte la montre ? Elle repense aux paroles
énigmatiques de Monsieur Lucien, et ce pressentiment que la montre cache
bien plus qu'une simple valeur esthétique.

Malgré le caractère étrange de ces expériences, Sophie sent qu'elle doit aller
au bout de cette découverte. Elle décide de retourner à la boutique pour en
savoir plus. Avec la montre toujours à son poignet, elle se prépare à affronter
ce mystère qui s’épaissit à mesure que les jours passent.

Lorsque Sophie arrive devant la boutique, un choc la saisit : elle a disparu,
comme si elle n'avait jamais existé. Les immeubles voisins, aussi normaux
que possibles, encadrent désormais une allée vide. Désorientée, elle se
demande si elle n'a pas tout imaginé, mais la montre à son poignet lui prouve
le contraire.

Ses doigts effleurent les gravures tandis qu'elle réfléchit à la suite. Elle ne
peut ignorer le lien qu'elle ressent ; il doit exister une explication à tout cela.
C'est alors que l’impensable germe dans son esprit : et si cette montre était un



portail vers quelque chose de plus grand, quelque chose caché au-delà du
monde qu’elle croit connaître...



Les premiers signes

Sophie ne peut plus ignorer les événements singuliers qui entourent la
montre. Chaque jour, elle découvre de nouveaux détails dans ses rêves, des
fragments de vie d'un lieu qu'elle n'identifie pas. Ces révélations nocturnes la
fascinent et l'intriguent à la fois, alimentant sa soif de vérité.

Avec la montre toujours à son poignet, elle continue à arpenter la ville,
espérant trouver une réponse. Elle parle aux commerçants du quartier,
décrivant la mystérieuse boutique d'horlogerie, mais aucun ne semble se
souvenir de cet endroit. Les regards sont perplexes, ajoutant à son sentiment
d'isolement dans cette quête particulière.

Un soir, alors qu'elle s'installe dans son atelier pour dessiner ses visions, un
détail attire soudainement son attention. Ses esquisses, bien que différentes à
chaque fois, possèdent toutes un point commun : un élément récurrent,
comme le parapet d'un pont ou l'angle d'un bâtiment, revêt une importance
singulière dans chaque dessin. Ces indices l'amènent à penser que ses rêves ne
sont pas simplement le fruit de son imagination mais qu'ils portent un
message.

Elle décide de cartographier ces indices, montant une frise sur son mur avec
ses dessins et annotations. En reliant les éléments communs, une silhouette
floue d'un village semble émerger. Sophie, déterminée à explorer cette
énigme, comprend qu'une nouvelle étape de son voyage s'annonce.

C'est alors qu'un sentiment étrange s'empare d'elle. En ajustant une dernière
fois la montre sur son poignet, elle ressent une connexion encore plus
profonde avec l'objet. Le temps devient soudain flou autour d'elle, comme si
les contours de sa réalité attendaient d'être franchis. Poussée par une force
intérieure, elle tourne la clef subtilement cachée sur le côté de la montre.

Immédiatement, une vive lumière éclaire la pièce et elle se sent transporter
ailleurs. Elle se retrouve au cœur d'un paysage familier, celui de ses rêves.
Mais désormais, elle se trouve sur place ; elle peut sentir le sol sous ses pieds
et entendre le souffle du vent à travers les arbres. La montre, autour de son
poignet, pulse doucement comme pour lui confirmer qu'elle est à sa
destination.

Désorientée, émue et curieuse, Sophie réalise que la montre est bien plus



qu'un simple bijou ancien. Elle est maintenant dans un monde parallèle, un
village enchanteur où le temps semble avoir cessé sa course.



Le passage à l'autre monde

Sophie, debout dans ce nouvel environnement, cherche des indices pour
comprendre où elle se trouve. Les murets de pierre, les chemins de terre
battue, tout semble étrangement paisible, comme figé dans le temps. Elle
remarque une quiétude inhabituelle, car même les oiseaux ne chantent pas
comme ils le feraient en d'autres lieux.

En s'aventurant plus profondément dans le village, elle constate l'étrangeté
du moment, avec un mélange d'émerveillement et de perplexité. Les
habitations semblent figées dans une époque passée, et l'atmosphère générale
est celle d’un conte oublié. Pourtant, l'absence de vie humaine met Sophie
mal à l’aise, et elle ressent un besoin pressant de trouver d'autres signes de
vie.

C'est alors qu'elle aperçoit une silhouette au loin, un individu qui semble se
mouvoir. La vue de cette personne l'emplit d'un espoir renouvelé, elle n'est
pas seule. Elle avance prudemment vers elle et découvre une jeune fille au
visage curieux, presque étrange parmi ce décor immobile. La rencontre
fortuite avec cette première âme lui procure une réassurance inattendue.

— Bonjour, je suis Sophie. Connaissez-vous cet endroit ? demande-t-elle,
tentant de masquer sa confusion.

La jeune fille sourit timidement, révélant un éclat d'accueil dans ses yeux. —
Bonjour Sophie. Moi c’est Élodie. Oui, je connais ce village... enfin, je le
connaissais avant qu’un sort ne l’enchante, répond-elle avec une intonation
de mystère.

Élodie explique que tout le monde ici est figé, emprisonné dans un sortilège
depuis bien longtemps. Elle est la seule villageoise capable de se mouvoir,
bien qu'elle ignore pourquoi. En entendant cela, Sophie se concentre sur
l'histoire de son interlocutrice, absorbant chaque détail. Le récit d’Élodie
dépeint une communauté autrefois vivante et joyeuse, devenue prisonnière de
son propre isolement temporel.

— Mais vous, vous venez d'ailleurs, vous pourriez peut-être nous aider,
conclut Élodie, une lueur d'espoir dans la voix.

Sophie se sent étroitement liée à l'histoire du village. Elle ressent leur
désespoir comme s'il s’agissait du sien et comprend qu'elle pourrait être la clé



pour lever ce sortilège. C'est le début de sa nouvelle mission, alliant
fascination et devoir. Elle accepte d'aider Élodie à comprendre ce qui est
arrivé et pourquoi elle seule peut les sauver.



Le village figé

Sophie marche aux côtés d'Élodie, découvrant les dimensions concrètes et
intangibles de ce village enchanté. Les rues désertes affichent une beauté
maussade, presque semblable à une toile laissée inachevée. Les maisons,
accablées par le poids de l'absence de vie, semblent murmurantes en silence,
gardiennes de secrets enfouis.

Tandis qu’elle progresse, Sophie observe les habitants figés dans des postures
familières, fixés dans leurs tâches quotidiennes : un boulanger tenant la pâte,
une fileuse tournée vers son rouet, un pêcheur fixant l'eau calme d'un étang.
Le contrast entre ce monde immobile et les souvenirs de la vie qui l'animait
autrefois est déroutant. Elle perçoit la tristesse lourde du silence mais
également une étrange promesse de renaissance.

Élodie lui explique que tous ces gens attendaient le jour où une personne
extérieure viendrait les libérer, quelqu'un dont le cœur serait pur et capable
de briser cette malédiction. Leur espoir se cache dans les mystères que
renferme le village, un espoir offert par des énigmes laissées sur le chemin de
celui ou celle qui serait assez courageux pour écouter.

— Les énigmes comportent les souvenirs des habitants, explique Élodie avec
une détermination renouvelée. Si nous les résolvons, nous pourrons trouver
la source du sortilège.

Sophie, encouragée par cette perspective, se lance dans cette quête
audacieuse, passant de lieu en lieu, accompagnée d'Élodie. Chaque étape
révèle une nouvelle pièce du passé du village, une histoire personnelle qu'il
leur appartient de dévoiler. Les énigmes sont disséminées dans le village,
souvent cachées dans des objets quotidiens ou des fragments de tradition
orale.

Le travail de Sophie ne consiste pas seulement à résoudre, mais aussi à
comprendre, à rassembler les morceaux de ce puzzle émotionnel. Et au fil des
énigmes, elle ressent une connexion accrue avec le village et ses habitants
silencieux. Sa quête devient une mission incarnée, un engagement tant
envers eux qu'envers elle-même.

Les jours passent, et chaque résolution d'énigme dissout une couche de la
malédiction, comme un poids lentement soulevé des épaules du village figé.



Le voyage de Sophie la mène par des routes anciennes et des sentiers oubliés,
marchant à travers le territoire des souvenirs. Élodie, fidèle à ses côtés,
devient à la fois guide et amie, partageant avec elle des rires et des moments
de réflexion profonde.

À la fin de chaque journée, elles se retrouvent sous le ciel étoilé, réfléchissant
à ce qu'elles ont appris et à ce qui reste à découvrir. Au cœur de cette quête,
Sophie comprend que sa propre histoire, bien que distincte, est maintenant
tissée dans celle de ce village en sommeil. Leurs passés, à la fois séparés et
communs, ouvrent la voie vers un destin à partager.



L'énigme du sortilège

Alors que les jours s’écoulent, chaque réponse aux énigmes mène Sophie plus
près de la vérité cachée derrière la malédiction. Petit à petit, elle dévoile les
souvenirs perdus des villageois, chaque fragment d'histoire révélant des
indices clé concernant l'origine de leur sort. Elle sent que le lien fragile qui
s'établit entre elle et ces âmes figées renforce sa détermination à poursuivre
sa quête.

Les souvenirs, libérés de leurs chaînes silencieuses, prennent vie devant elle.
Elle apprend les rires, les peurs et les rêves des villageois, leurs aspirations et
leurs frustrations. Chaque histoire la pousse à comprendre que sous cette
apparence calme, les cœurs de ce village battent fermement, attendant un
renouveau.

En marchant à travers le village un après-midi, guidée par les indices
précédemment découverts, Sophie tombe sur un lieu étrange : une maison
délabrée et isolée. L'air autour d'elle est différent, comme imprégné d'un
murmure incessant. Elle ressent une tension qu'elle n'avait jamais encore
perçue, une tension qui lui indique qu'elle est proche du secret qu'elle
cherche.

Avec hésitation, elle pénètre dans la maison, éclairant les coins sombres à
l'aide d'une vieille lanterne. Les murs sont couverts d'inscriptions étranges,
ébauches de sorts et symboles anciens que ses connaissances ne parviennent
pas à décrypter immédiatement. Elle sait qu'elle est à l'endroit clé, là où tout a
commencé.

Sous la poussière et les années, elle découvre une fresque décrivant un
homme jadis intégré à la communauté. Ce dernier, consumé par la jalousie
qu’il nourrissait envers les villageois, avait à prendre un mauvais chemin, et
ses actions avaient conduit à la malédiction. La fresque le représente en
ombre, noyé dans le regret.

Sophie doit désormais retrouver cet homme, comprendre ses intentions et les
conséquences de ses actes. Sa quête se complexifie, elle doit apprendre du
passé pour en libérer le présent. Tandis qu'elle gravit les ramifications de
cette révélation, elle réalise que son voyage touche peut-être à un tournant
crucial.



Elle s'engage à poursuivre son chemin, décidée à rencontrer l'auteur de ce
sortilège, cet homme oublié par le temps et par la mémoire du village. Son
désir de briser la malédiction se couple désormais d'une volonté de
compréhension : pourquoi un seul individu a-t-il pu causer autant de peine ?



La quête des souvenirs

Guidée par la fresque découverte dans la maison délabrée, Sophie concentre
ses efforts pour retrouver l'homme à l'origine du sortilège. Les rescapés de
ses dessins et indices la dirigent vers les marges du village, là où les ombres
semblent plus denses et où les frontières entre les mondes se floutent.

Elle avance à pas mesurés, chaque pas la rapprochant de celui que tout le
monde avait oublié : Vincent. Elle l'aperçoit enfin, une silhouette se mouvant
en solitaire parmi les ombres. Les contours flous de l'homme suggèrent un
être perturbé mais à l'apparence paisible, usé par son propre remords. La
rencontre avec Vincent, malgré son apparence incertaine, est empreinte
d'une profondeur émotionnelle insoupçonnée.

Sophie se dirige vers lui avec prudence, ses intentions sont claires :
comprendre les souffrances qui l'ont conduit à un tel acte. — Bonjour
Vincent, je suis Sophie, commence-t-elle avec douceur, cherchant à établir
un lien avec celui qui a jadis été un villageois.

Vincent relève la tête, les yeux lourdement chargés de souvenirs muets. —
Sophie... d'où viens-tu ? demande-t-il avec une voix presque inaudible, sa
surprise palpable.

Sophie lui explique son parcours, les mystères résolus, et les révélations sur la
malédiction qu'elle a découvertes. Ses paroles jetent un pont entre leurs
mondes, et Vincent, lentement, commence à se dévoiler. Il exprime son
chagrin, admettant avoir chu dans le piège de l'envie, sa solitude alimentant
sa rancœur. Mais avec le temps, il a compris son erreur, réalisant l'ampleur de
la douleur qu'il a causée.

— J'aimerais revenir en arrière, réparer ce que j'ai fait, confie-t-il, ses yeux
témoignant d'un désespoir stagnant dans ses regrets.

Touchée par sa confession, Sophie décide de lui offrir son pardon. Elle perçoit
en lui un désir sincère de réintégrer le village en tant qu'être régénéré. Elle
propose de l'aider, faisant de son acte une promesse de rédemption pour
Vincent, mais aussi un chemin vers leur libération mutuelle.

La quête de Sophie se transforme désormais en une collaboration entre eux,
où chacun doit donner de soi-même. La malédiction est tissée de regrets, et
seule une compassion véritable peut espérer la dissiper.



La rencontre avec l'ombre

Avec les renforts des révélations de Vincent, Sophie retourne au village pour
affronter ensemble la source du sortilège. Vincent a partagé tous les détails
qu'il connaissait, ouvrant pleinement son cœur au-delà des erreurs passées.
Leurs efforts pour conjurer le sort nécessitent désormais l'intervention des
souvenirs et de la compassion qu'ils ont rassemblés.

Ensemble, ils naviguent vers le cœur même du village, vers un lieu qu'ils
soupçonnent être le centre d'origine de la malédiction. Tandis qu'ils
progressent, Vincent s'affirme, sa silhouette autrefois ombreuse devenant de
plus en plus définie à mesure qu'il accepte sa part de lumière.

Sophie constate que sa propre présence s'intensifie également ; elle se sent
ancrée, sûre de sa place en ces lieux et du pouvoir qu'elle peut exercer contre
le sortilège. À mesure qu'ils s'approchent du point central, la montre qu'elle
garde à son poignet pulse avec une intensité nouvelle, presque comme pour
signaler que son utilisation ici a une importance décisive.

L'instant de vérité arrive finalement, les deux réunis devant une ancienne
pendule, relais de la malédiction. Sous l'étude attentive de Sophie,
accompagnée du regard plein d'espoir de Vincent, l'objet rompu perd
soudainement son pouvoir malveillant.

— Nous voici à la fin, murmure Sophie, une exultation mûrie par un long
périple.

Vincent acquiesce, la gravité du moment est partagée. Ensemble, ils
complètent un geste symbolique, amenant à la réconciliation entre Vincent et
son passé, entre Sophie et le destin des villageois. La fusion de leurs volontés
œuvre à remettre en mouvement la pendule dormante.

La malédiction se dissout lentement, l'air autour d'eux reprend vie, les
couleurs du monde s'intensifient. Se tenant là, ils témoignent d'une
renaissance. Chacun s’illumine dans les bras de l'autre, revient au centre d'un
monde où le temps peut de nouveau avancer.

Sophie réalise que son voyage ne se termine pas ici mais ouvre la voie à
d'autres aventures, d'autres mystères. Elle sait désormais que chaque
rencontre recèle un potentiel de changement, de découverte. En choisissant
de pardonner, de comprendre, elle a découvert la force des liens qui unissent



les personnes au-delà de leurs erreurs.



La levée de la malédiction

Avec la fin de la malédiction, le village reprend vie, les bruits familiers et les
éclats de voix remplissant à nouveau les rues. Les habitants, autrefois figés
dans l'immobilité, se réveillent, reprenant instantanément leurs activités
interrompues. L'atmosphère est vibrante, empreinte d'une énergie
renouvelée qui souffle sur le village comme une joyeuse renaissance.

Sophie regarde autour d'elle, émue par cette vue vivante, spectatrice du retour
à la vie de tant de destinées. Les villageois reconnaissent l'impact de sa
mission et le courage qu'elle a démontré pour les libérer. Des sourires et des
éclats de rire résonnent, des remerciements sincères volent dans l'air. Élodie,
bras grand ouverts, s'approche de Sophie, les yeux remplis de gratitude.

— Je te remercie du fond du cœur, Sophie. Sans toi, nous serions toujours
dans l'ombre, ses mots réchauffant plus que la lumière du jour retrouvé.

Élodie, rieuse malgré l’émotion, la serre dans ses bras, partageant une étreinte
qui solidifie leur amitié forgée dans l'épreuve et la découverte. Le village
entier s'unit dans une célébration, recouvrant joie et liberté après tant de
silence.

Dans cette atmosphère festive, Sophie sent l'esprit entier du village renaître,
un instant sanctifié par la renaissance joyeuse de tant d'espoirs. Ses yeux
explorent chaque visage à nouveau mouvementé, chaque personne portant un
fragment de son propre parcours notamment humanisé au sein du village.

Prête à retourner chez elle, elle ressent une paix intérieure inégalée. Elle sait
que sa quête est terminée ici maintenant, marquée par la bénédiction durable
de ceux qu'elle a aidés. La montre à son poignet semble plus légère, ses secrets
révélés, sa magie apaisée.

Elle serre Élodie une dernière fois, levant un regard complice vers ses
compagnons et en guise de promesse tacite, ils savent maintenant, plus que
jamais, les conséquences fumantes du pouvoir véritable de la compassion.



Le cadeau de l'horloger

Par un matin tranquille, Sophie se réveille dans sa chambre, entourée de
lumière tamisée, le corps imprégné de la chaleur apaisante de ses draps
familiers. Avec un soupir, elle ouvre les yeux, un sentiment de réel irréel se
posant sur elle. La transition entre les mondes a été si douce, si
inexprimablement miraculeuse.

Sa première pensée la ramène au village, au bonheur qu'elle a aidé à restituer,
pourtant elle se demande si tout cela n'était qu'un rêve. Elle se redresse
lentement, jetant un regard autour de l'espace tranquille, et c'est alors qu’elle
aperçoit la montre reposant sagement sur sa table de chevet. Sa vue
évocatrice réveille une myriade de souvenirs récents, comme des échos de
l'aventure vécue.

À ses côtés, une note soigneusement accrochée à la montre attire son
attention. Sa main se tend vers elle, et elle déplie doucement le morceau de
papier. Les mots écrits de la main distinguée de Monsieur Lucien la saluent : «
Je savais qu'elle te serait utile, ma chère Sophie. Garde-la précieusement à ton
poignet, car elle est aussi fragile que le temps pour lequel elle a été créée. En
agissant avec compassion, tu as maintenant un regard qui perce les illusions.
Un don précieux qui t'accompagnera toujours. ».

Sophie sourit, une joie douce remplissant son cœur alors qu'elle réaliste
l'importance de ses gestes et leurs conséquences merveilleuses. Elle sait
maintenant que chaque acte de bonté, même envers un inconnu, peut
transformer le futur de manières inimaginables et pourtant si vitales.

Elle admet que ce voyage, bien que terminé matériellement, restera avec elle
sous de nombreuses formes subtiles. Au centre du temps tranquille, elle sait
qu'elle a encore beaucoup à offrir et qu'un avenir attend toujours de s’ouvrir,
peuplé de nouveaux mystères et d'horizons inexplorés.

Avec le battement de la montre désormais assurant une mesure de promesse,
sa vie prend une nouvelle résonance, s'enrichissant de la multiplicité des
chemins qu'elle imagine pouvoir tracer. Elle ferme les yeux un moment,
inspirant depuis sa chambre jusqu'à ces Mondes Neufs où les apparences, et le
temps, laissent enfin place à la magie des possibles.



Fin



MOTS ET EXPRESSIONS À RETENIR

Horlogerie : Boutique ou atelier où l'on fabrique, vend, ou répare des horloges
et des montres.

Envoûtant : Qui attire irrésistiblement, fascinant.

Sortilège : Action ou influence magique, envoûtement.

Figer : Rendre immobile, arrêter dans le mouvement.

Réconciliation : Action de rétablir l'harmonie entre deux parties.

Fresque : Peinture murale réalisée sur un enduit de chaux frais.

Gravure : Art de graver, action de tracer des figures sur une surface.

Enigme : Phrase ou question qui cache un sens mystérieux à deviner.

Compassion : Sentiment de pitié qui pousse à partager les souffrances
d'autrui.

Révélation : Fait de découvrir quelque chose de caché ou d'inconnu.


